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La session a été sanction-
née par l'adoption de plu-
sieurs résolutions et
l'élection á la tête de l'APF
du président de l'Assem-
blée nationale de la Répu-
blique démocratique du
Congo (RDC), Aubin Mi-
naku Ndjalandjoko.

C'EST dans une ambianceconviviale que se sontachevés hier à Berne(Suisse), les travaux de la41e session annuelle del'Assemblée parlementairede la Francophonie (APF),

qui avait pour thème prin‐cipal : "Encourager l'accèsà une formation de qualitépour tous : un dé"i priori‐taire pour la Francopho‐nie". Le chômage desjeunes et les moyens d'en‐diguer le phénomène parle développement de sys‐tèmes de formations pro‐fessionnelles performantsont été au cœur des ré‐"lexions des intervenants.Pour ce faire, la formationprofessionnelle en entre‐prise est perçue comme laforme professionnelle lamieux adaptée.Au‐delà du souhait émispar la secrétaire généralede l'Organisation interna‐tionale de la Francophonie(OIF), Michaëlle Jean, devoir la Francophonie se

transformer en une plate‐forme de solutions auxcauses a"in de consolider lapaix, la démocratie et laprospérité, plusieurs réso‐lutions ont été adoptéesdans le cadre du travailparlementaire en commis‐sions.Concernant la résolutionsur les enfants sans iden‐tité, l'APF invite les Etats etles gouvernements àmener des campagnes desensibilisation et d'enre‐gistrement, non sans pro‐poser l'élaboration et lamise en œuvre d'un plancoordonné d'actions ausein des Parlements fran‐cophones. Quant à la pro‐blématique de l'emploi desjeunes, le Parlement fran‐cophone a recommandé la

mise en place et le renfor‐cement des programmesd'orientation profession‐nelle tels que la créationd'un observatoire inter‐parlementaire ainsi que lamise en place de pro‐grammes écoles‐entre‐prises. Sur ce même volet,il a été également proposéaux Parlements et aux gou‐vernements de développerl'offre de formation dansles nouvelles technologieset autres secteurs de lanouvelle industrie, berceaudes emplois de demain. A propos des changementsclimatiques et dans la pers‐pective de la 21e confé‐rence des parties à laConvention cadre des Na‐tions unies sur les change‐ments climatiques

(COP21), l'APF a recom‐mandé aux Etats et auxgouvernements de la Fran‐cophonie de mettre tout enœuvre pour parvenir à unaccord global et juridique‐ment contraignant. Maiselle a demandé aussi lamise en place des méca‐nismes simpli"iés d'accèsau Fonds vert pour le cli‐mat en faveur des Etatsmembres des bassins(Afrique, Amazonie,Indo‐nésie).D'autres résolutions "igu‐rent au registre du travailabattu par les parlemen‐taires, entre autres, surl'accès universel aux ser‐vices de prévention et detraitement du VIH/Sida, lesmoyens de contrôle de l'ac‐tion gouvernementale, les

alternances politiquesdans l'espace francophone,les situations au BurkinaFaso et en République cen‐trafricaine.La délégation gabonaisecomposée des sénateurs etdéputés, conduite par leprésident de l'Assembléenationale, a pris une partactive par la pertinence deses contributions tant dansles débats en commissionsque lors des plénières. Cette session de Berne aété sanctionnée par l'élec‐tion de Aubin MinakuNdjalandjoko, président del'Assemblée nationale de laRépublique démocratiquedu Congo à la tête de l'APF.Il remplace à ce poste leCanadien Paul E. Mchntyre.

Les enfants sans identité au nombre des résolutions
Clôture de la 41e session de l'Assemblée parlementaire de la Francophonie 
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Une vue de la délégation gabonaise.
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La salle qui a abrité les travaux.
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Le porte-parole de la prési-
dence, Alain-Claude Bilie-By-
Nze, dans le cadre de ses
conférences de presse délo-
calisées, a ainsi réagi hier,  à
Nkok, à la démission du PDG
de l’ancien Premier ministre,
Raymond Ndong Sima. Sou-
tenant qu’il est «le seul à qui
on a demandé de démis-
sionner et qui ne l’a pas fait».
Une sortie médiatique dont
l'objectif était de mettre en
avant les atouts d'une Zone
économique à régime privi-
légié (ZERP) en pleine ex-
pansion.

ALAIN-CLAUDE Bilie‐By‐Nze a réagi, hier, à la démis‐sion du PDG de l’ancienPremier ministre, RaymondNdong Sima. A l'occasion desa deuxième conférence depresse sur site, à la Zoneéconomique à régime privi‐légié (ZERP) de Nkok, leporte‐parole de la prési‐dence de la République aestimé que l'ancien députédu canton Kye dans leWoleu‐Ntem n'aura pas étéà la hauteur de la mission àla tête du gouvernement.«Personne ne se souviendra
de lui», a‐t‐il indiqué. Non

« Personne ne se souviendra de lui »
Au lendemain de la démission de Raymond Ndong Sima

Jonas OSSOMBEY
Libreville/Gabon

sans rappeler que «Ray-
mond Ndong Sima est le seul
Premier ministre à qui on a
demandé de démissionner et
qui ne l'a pas fait». Tout eninsistant sur le fait qu'il a at‐tendu d'être débarqué dugouvernement pour démis‐sionner.En outre, cette rencontreavec la presse, hors de Li‐breville, sur un site indus‐triel symbolique, a permisau conseiller politique duchef de l'Etat d’af"irmer avecforce que Nkok est une réa‐lité et non une "iction. Initiéeen 2010, la ZERP est crééeen 2012, et 3 ans après,ainsi qu'il le démontre, leditsite est passé du stade dezone forestière à un espaceviabilisé où près de 80 in‐vestisseurs ont déjà acquisdes parcelles contre 62 en2014 et où 22 usines sont

en opération et en construc‐tion, contre 12 en 2014.En termes de niveau d'in‐vestissements, M. Bilie‐By‐Nze a garanti que sur unesuper"icie prévue de plus de1000 hectares, plus  de 500hectares sont déjà occupés.«Le Guichet unique mis en
place pour faciliter l’implan-
tation des entreprises est
fonctionnel et permettra à
terme la création d’une en-
treprise en 48 heures», a‐t‐ilpoursuivi.Selon lui, les entreprises quiy sont implantées béné"i‐cient d'un certain nombred'avantages "iscaux. C'est lecas de l’exonération de l’im‐pôt sur les sociétés pendant10 ans ou encore de l’exoné‐ration des taxes et droitsdouaniers sur les importa‐tions des équipements, desmachines et des pièces dé‐

tachées.L'orateur a également évo‐qué les emplois générés parla ZERP. Lesquels seraient àce jour de 1500, directs etindirects. D’autres serontcréés au fur et à mesure queles usines vont lancer leursactivités. «L’aciérie qui nous
accueille ce jour, qui est diri-
gée par un Administrateur
général de nationalité gabo-
naise, emploie 135 salariés
dont 119 Gabonais», a‐t‐ilmartelé.C’est dire que la politique dediversi"ication de notre éco‐nomie prônée par le nu‐méro un gabonais tient «ses
promesses en ce que, à tra-
vers la croissance de la va-
leur ajoutée, nous arrivons à
créer plusieurs milliers d’em-
plois, ce qui nous permet de
renverser progressivement le
taux de chômage dans notre

pays».Il a saisi cette occasion pourexalter le début d’exploita‐tion du Complexe de laSNBG et le lancement del’exploitation du Complexemétallurgique de Moanda,dans la province du Haut‐Ogooué. «Et, nous le vivons
encore sur le site qui nous ac-
cueille ce jour», a‐t‐il précisé.Une réalité qui s'observe, a‐t‐il dit, dans toutes les uni‐tés de transformationindustrielle à travers lepays.«Le Gabon, à l’instar d’autres
pays producteurs de pétrole,
vit une crise liée à la chute du
prix du baril, mais grâce à la
clairvoyance du président de
la République, notre pays a
su amorcer ce choc du fait
des réformes apportées à la
structure de notre écono-
mie.», a relevé Alain‐Claude

Bilie‐By‐Nze.Il n'a pas manqué d'aborderl'agenda du président de laRépublique. Le 18 juillet2015, le président de la Ré‐publique se rendra à Port‐Gentil a"in de procéder aulancement des travaux deconstruction du stade decette ville, une des installa‐tions sportives devant ac‐cueillir les matches lors dela CAN 2017 qu’abriteranotre pays. Le 3 août pro‐chain, Ali Bongo Ondimbasera à Malabo en Guinée‐Équatoriale où il va prendrepart, aux côtés de ses pairsdu continent, au sommetconjoint CEEAC‐CEDEAO.Cette conférence de pressea été suivie de la visite‐gui‐dée de certaines structuresde production et de trans‐formation de la ZERP.

Alain-Claude Bilie-By-Nze face aux journalistes hier à la ZERP.Ph
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Quelques employés travaillant sur le site.Ph
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